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Arrivée de la Flamme
C'est une sonnerie de trompette qui
annonça l'arrivée de la Flamme olym-
pique, en provenance de la Grèce via
Ottawa; celle-ci, pour la première fois
dans l'histoire des Jeux, était portée
par deux athlètes, un Montréalais et
une Torontoise, Stéphane Préfontaine,
15 ans, et Sandra Henderson, 16 ans;
ce geste symbolisait le caractère bi-
culturel de notre pays. Les deux por-
teurs, du haut de l'estrade, montrèrent
la Flamme aux spectateurs en se tour-
nant successivement vers les quatre
points cardinaux. Un ballet gymnique
intitulé Hommage à la Jeunesse cana-
dienne fut ensuite exécuté par 1 164
jeunes garçons et filles, portant des
costumes riches en couleurs, après
quoi on interpréta l'hymne national du
Canada magistralement orchestré.

Ainsi se termina la cérémonie d'ou-
verture des Jeux de Montréal, dont
chaque minute fut empreinte d'une so-
lennité et d'une émotion inoubliables.

Le Canada, hôte des jeux paralympi-
ques de 1976

D'abord les Jeux olympiques et puis
les Jeux paralympiques!

A peine deux jours après les cérémo-
nies de clôture des Jeux olympiques à
Montréal, soit du 3 au Il août, un autre
groupe d'athlètestout aussi dévoués
à leurs disciplines, tenteront de décro-
cher des records mondiaux maiscette

Shanon Smith, de Vancouver, remporta
la médaille de bronze pour le Canada.

fois, dans la ville d'Etobicoke en
banlieue de Toronto.

Ces jeux, appelés Olympiade de 1976
pour handicapés physiques, rassemblent
des paraplégiques en fauteuil roulant,
des amputés et des aveugles.

Tous les événements auront lieu au
Centennial Park, véritable oasis de
260 acres,à Etobicoke.

Le nouveau complexe sportif com-
prend une piscine olympique avec des
gradins offrant 1 500 places, un gym-
nase comprenant deux terrains de
ballon-panier et pouvant accueillir
2 500 spectateurs, ainsi qu'un gymnase
de 25 sur 120 pieds à l'étage supérieur.

On attend à ces jeux plus de 700
athlètes de 75 pays différents,dont 300
aveugles, 300 amputés et 1 100 en fau-
teuil roulant.

Même si ces athlètes sont handica-
pés, ils ne sont pas malades. Ils se
sont entraînés aussi intensément que
les athlètes non handicapés en vue
d'établir leurs propres records. Et, fait
assez embarrassant, certains d'entre
eux sont tout près d'égaliser les plus
grands records canadiens.

Un aveugle polonais du nom de
Kozuck a couru les 100 mètres en 11,5
secondes, soit seulement 1,6 seconde
de plus que le record mondial.

Jon Brown, paraplégique de Califor-
nie, a soulevé 562 livres au dévelop-
per au banc,et un amputé d'Allemagne
a lancé le disque à 151 pieds.

Le ballon-panier en fauteuil roulant
est un sport où il se compte beaucoup

Une première médaille pour le Canada

Dès la première journée des Jeux, le
Canada s'est inscrit au palmarès olym-
pique en remportant une médaille de
bronze (en 4:15,22 minutes) dans
l'épreuve de 4 fois 100 mètres (4
nages) chez les femmes, se plaçant
ainsi après l'Allemagne de l'Est, qui
remporta la médaille d'or (en 4:07,95 m.)
et les États-Unis, la médaille d'argent
(en 4:14,55 m.).

La jeune nageuse, Robin Carsiglia,
13 ans, de Beaconfield (Québec), Susan
Sloan, de Stettler (Alberta), Wendy
Hogg, de Vancouver (C.-B.) et Anne
Jardin, de Pointe-Claire (Québec) ont
battu le record olympique dans les
préliminaires en 4:20,10 minutes, re-
cord qui fut abaissé peu après par les
Allemandes de l'Est.

de points et qui diffère très peu du
sport régulier. C'est une des compéti-
tions où les Canadiens excellent.

Les athlètes sont classés selon leur
handicap et ne participent qu'aux
compétitions de leur catégorie. Il y a
des classes différentes pour les para-
plégiques, les aveugles et les ampu-
tés; les épreuves masculines et fémi-
nines font également l'objet de deux
groupes distincts.

Emission d'un timbre

Les Postes canadiennes annoncent
pour le 3 août l'émission d'un timbre
de 20¢e consacré aux Jeux olympiques
pour les handicapés physiques, qui
auront lieu du 3 au 11 août, à Etobicoke
(Ontario).

La vignette représente un archer sur
un fond vert de fraîcheur printanière, et
constitue un lien historique avec l'ori-
gine de ces Jeux. En effet, au cours

de la Seconde Guerre mondiale, le tir
à l'arc fut l'un des premiers sports
pratiqués par les handicapés.

La valeur thérapeutique du sport pour

Robin Corsiglia, 13 ans, a beaucoup aidé
son équipe dans les épreuves de nage.
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